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PROLEGOMENES 


1. PLAN DE LA MÉTHODE 

La présente méthode d’ancien français comporte 25 leçons, incluant : 

♦ Un texte d’application, dont le but est de mettre en situation le vocabulaire et les 
règles de grammaire abordés dans la leçon ; ce texte est situé en page (i) de la 
leçon ; 

♦ La prononciation du texte d’application, située au bas de la page (i) de la leçon ; 
l’alphabet phonétique international est utilisé pour cela. Le lecteur trouvera la 
description de cet alphabet en Annexe 1 du présent ouvrage ; 

♦ La traduction du texte : nous avons fait régulièrement le choix de privilégier la 
précision de la traduction à son élégance ; c’est pourquoi le lecteur pourra 
s’étonner parfois du tour maladroit de certains phrases traduites ; la traduction 
du texte d’application est située en page (ii) de la leçon ; 

♦ La grammaire de la leçon : chaque leçon fera l’objet du développement d’un ou 
plusieurs thèmes grammaticaux ; l’accent y sera mis plus particulièrement sur 
les règles grammaticales qui distinguent l’ancien français du français moderne ; 
la grammaire de la leçon est indiquée en pages (iii) et (iv) de la leçon ; 

♦ Un commentaire sur le vocabulaire de la leçon, comprenant la liste des 
nouveaux mots et leur traduction ; le vocabulaire de la leçon est situé en page 
(ii) de la leçon ; 

En annexe du cours, on trouvera : 

♦ Un rappel de la signification et de la prononciation des symboles de l’alphabet 
phonétique international qui sont employés dans cette méthode ; 

♦ Un appendice grammatical, rappelant l’essentiel des usages qui distinguent 
l’ancien français du français moderne, avec des exemples tirés de la littérature 
de l’ancien français ; 

♦ Un récapitulatif du lexique utilisé dans les leçons, indexé du français moderne 
en ancien français, et de l’ancien français en français moderne. 
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2. UTILISATION DE LA MÉTHODE 


Les 25 leçons ont été conçues pour être étudiées à raison d’une semaine par leçon. Le 

programme complet de la méthode s’étend donc sur une période d’environ 6 mois. 

Le lecteur devra respecter la progression des leçons, en suivant la méthode de travail 

ci-après : 

♦ Lire en page (i) le texte en ancien français, à haute voix, en respectant les 
indications de prononciation portées en bas de page ; 

♦ Chaque fois que cela est nécessaire, se reporter en page (ii) de la leçon, pour 
vérifier la traduction et le vocabulaire de la leçon ; 

♦ Consulter les notes de grammaire de la leçon en page (iii) et relire le texte 
d’application en observation de l’application faite des règles de grammaire 
apprises ; 

♦ Apprendre le vocabulaire de la leçon, en prenant bien soin d’en retenir le genre 
et les déclinaisons lorsqu’il y a lieu ; 

♦ Ne jamais passer à la leçon suivante, sans que la leçon de la semaine soit 
entièrement comprise ; ne pas hésiter à faire des retours en arrière, si cela 
s’avère nécessaire, afin d’assimiler le vocabulaire ou la grammaire. 
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LEÇON 1 - Li rois JLrtus 


A. Texte d’application 

1. Li rois JLrtus est vertue jq 

2. ‘Yguerne est 6eCe et cortoise. 

3. L ’amor est grante. 

4. Lotf est preuz et saiges. 

5. JLrtus est eCcfiasteL 

6. Jovanciap est granz. 

7. JLrtus est moût gforiep. 

8. Li 6aron sont eCcfasteC. 

9. VtFer est an Lscoce. 

10. Li cuens de Cornoaide est or guider 

11. Li conte sont an Bretaigne. 

12. Li câevaCiers est orguidepet saiges. 

13. ‘Yguerne est de grant paraige. 


(i) 


B. Prononciation 

1. li nas artus sst vsrtusus 

2. igusrn £st bd £t kortaaz 

3. lamar £st grânt 

4. bt £st pr£udz £t sajc^s 

5. artus £st d tjastd 

6. c^ovânsiaus £st grândz 

7. artus £st rnaut gbrj£us 

8. li baron sont d tjastel 

9. ut£r £st ân £slos 

1 0. li ku£ns da karnoaj £st orguij£us 
11. li kônt sont ân bretajji 
1 2. li tjevalj£rs £st arguij£us £t sajous 
13. igu£rn £st da grânt parajd 3 
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LEÇON 1 - Li rois JLrtus 


C. Traduction 

1. Le roi Arthur est vertueux. 

2. Yguerne est belle et courtoise. 

3. L'amour est grand. 

4. Loth est preux et avisé. 

5. Arthur est dans le château. 

6. Le jeune homme est grand. 

7. Arthur est très glorieux. 

8. Les barons sont dans le château. 

9. Uther est en Écosse. 

10. Le comte de Cornouaille est téméraire. 

11. Les comtes sont en Bretagne. 

12. Le chevalier est téméraire et avisé. 

13. Il est de grande naissance. 


(ü) 


D. Vocabulaire 


Li 

Le 

<'Rois 

Roi 

Vertue^ 

Vertueux (On remarquera le —jq qui est une abréviation de — 
us, et donc prononcé comme tel) 

JLmor 

Amour (Il s’agit d’un nom féminin en ancien français ; on en 
retrouve la trace dans son pluriel qui est féminin en français 
moderne, dans la langue soutenue) 

CdasteC 

Château (On remarque l’accent circonflexe qui remplace le — 
s- avant le —t- de l’ancien français) 

Çrant 

Grand (On voit la terminaison en -t, qui au cas sujet, donne - 
ts, laquelle est transformée en -z. Cette règle est générale à 
tous les mots terminés en — t) 

Oiyuiffe^ 

Téméraire 

C Varaige 

Naissance 

!Mout 

Très (On reconnaît ici le « moult » du français moderne, 
utilisé surtout en langue littéraire) 


On notera plus généralement que l’orthographe de la plupart des mots communs à 
l’ancien français et au français moderne diffère. Par ailleurs, on constatera que 
l’orthographe de l’ancien français n’était guère figée, et on pouvait trouver plusieurs 
orthographes différentes à un même mot dans un texte. 
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LEÇON 1 - Li rois JLrtus 


(iii) 

E. Grammaire 

♦ En grammaire de l’ancien français, on distingue deux cas : 

♦ Le cas sujet, correspondant au nominatif du latin, et utilisé pour le sujet 
d’une proposition ; 

♦ Le cas régime, correspondant à toutes les autres situations. 

♦ Les noms masculins de la première déclinaison se caractérisent par le fait qu’ils 
portent un — s final au cas sujet singulier. On trouve en première déclinaison des 
noms masculins, ceux finissant par une consonne ou un — e muet. 

♦ Les noms féminins de la première déclinaison se caractérisent par le fait qu’ils 
portent un -s final au pluriel. On trouve en première déclinaison des noms 
féminins, ceux finissant par un — e muet. 



Singulier 

Pluriel 

Masculin (chevalier) 

Ci cCievaCiers 

Ci cCevader 

Léminin (fille) 

CafiCCe 

CesfiCCes 


♦ L’article défini au cas sujet est : 



Singulier 

Pluriel 

Masculin 

Ci 

Ci 

Léminin 

Ca 

Ces 


♦ L’article peut être élidé devant une voyelle. Par exemple, dans Vamor. 

♦ O 11 peut faire l’enclise d’un article avec un autre mot. Ainsi par exemple, dans eC 
cüasteC, qui se décompose : en [e cHasteC 

♦ Il est à noter que le genre des mots de l’ancien français n’est pas toujours celui 
du français moderne. Ainsi, par exemple, amor est féminin. 

♦ Les noms se terminant par — s ou -z sont invariables. 


♦ Le verbe estre à la troisième personne se conjugue : 


<Estre (être) 

3 erac personne 

Singulier 

Est 

Pluriel 

Sont 
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LEÇON 1 - Li rois JLrtus 


(iv) 
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LEÇON 2 - Dedanz fa cité 


A. Texte d’application 

1. Sire, tu es dedanz [a cité. 

2. JA Verofam sui. 

3. Lipere est devant Ce mur. 

4. Li mere et Ci pere sont Hors de fa cité. 

5. Vos estes Vguerne. 

6. If sont enLscoce. 

7. Vos somes Hors de (Bretaigne. 

8. La cis est devant Ce mur. 

9. c Ede est 6efe. 

10. Li murs est desriere fa cité. 


m 


B. Prononciation 

1. sir tu es dedândz la sit£ 

2. av£rolamsui 

3. li p£r £st devant la mur 

4. li m£r £t li p£r sont a d£ la sit£ 

5. vas £st£s igu£rn 

6. il sont an £skas 

7. nas sam£s ar da bretajji 

8. la sis £st devant la mur 

9. £l est bel 

10. li mur est desrjer la sit£ 
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LEÇON 2 - (Decfanz [a cité 


C. Traduction 

1. Seigneur, tu es à l'intérieur de la cité. 

2. Je suis à Vérolam. 

3. Le père est devant le mur. 

4. La mère et le père sont en dehors de la cité. 

5. Vous, vous êtes Yguerne. 

6. Eux, ils sont en Écosse. 

7. Nous, nous sommes en dehors de la Bretagne. 

8. La cité est devant le mur. 

9. Elle est belle. 

10. Le mur est derrière la cité. 


(ü) 


D. Vocabulaire 

Dorénavant, nous indiquerons la déclinaison des noms dans le vocabulaire. 


(Dedanz 

A l'intérieur 

Cis, cité 

Cité, ville 

Hors de 

En dehors de 

If 

Ils 

<E(e 

Elle 

<Desriere 

Derrière 
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LEÇON 2 - (DecCanz Ca cité 


E. Grammaire 

♦ Le verbe être se conjugue comme suit au présent de l’indicatif : 


Je 

sui 

t u 

es 

IC 

est 

Nos 

somes 

Vos 

estes 

IC 

sont 


♦ Le pronom personnel sujet est peu employé, car les désinences du verbe 
suffisent en général à déterminer la personne. 

♦ Toutefois, le pronom personnel sujet est utilisé dans les apostrophes et en début 
de phrase ; en effet, l’ancien français évite de placer le verbe en début de phrase. 

♦ Les noms masculins de la deuxième déclinaison se caractérisent par le fait qu’ils 
ne portent pas de —s final au cas sujet singulier. On trouve en deuxième 
déclinaison des noms masculins, ceux qui finissent par un —e muet, dérivés des 
noms latins en — er. 


♦ Les noms féminins de la deuxième déclinaison se caractérisent par le fait qu’ils 
portent un —s final au cas sujet singulier. On y trouve les noms féminins 
terminés par une consonne ou une voyelle accentuée. 



Singulier 

Pluriel 

Masculin (père) 

Ci pere 

Ci pere 

féminin (fleur) 

CafCors 

CesfCors 


♦ Les noms masculins de la première déclinaison au cas régime portent un —s au 
pluriel. 

♦ Les noms féminins de la première déclinaison au cas régime sont déclinés 
comme au cas sujet. 


♦ Récapitulatif de la première déclinaison : 


Masculin 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

Ci murs 

Ci mur 

Cas régime 

Ce mur 

Ces murs 


féminin 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

CafiCCe 

CesfiCCes 

Cas régime 

CafiCCe 

CesfiCCes 
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LEÇON 2 - (Decfanz [a cité 


(iv) 
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LEÇON 3 - MerCin 


A. Texte d’application 

1. MerCin mande Vrfin. 

2. Li rois an6race Vguerne. 

3. Li (Breton desdaignent Ce roi 

4. c Est Ci rois, non pas MerCin. 

5. Li Breton ne desdaignent Ce roi 

6. Me mande point Vrfin. 

7. Me desdaigne mie Ces Bretons. 

8. IC mande Ce pere. 

9. Li 6er desdaigne Ces Bretons. 

10. Li 6aron mandent jArtu. 

11. Li sans cCiauz coCe. 


(i) 


B. Prononciation 

1. merlin mând urfin 

2. li nas ânbras iguern 

3. li bratôn desdajjient la na 

4. est li nas, nan pas merlin 

5. li bratôn ne desdajjisnt la na 

6. na mând paint urfin 

7. na desdajji mie les bratôns 

8. il mând la per 

9. li ber desdajp les bratôns 

10. li baron mândent artu 

11. li sâns Jaudz cal 
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LEÇON 3 - MerCin 


C. Traduction 

1. Merlin interroge Urfin. 

2. Le roi embrasse Yguerne. 

1. Les Bretons dédaignent le roi. 

2. C'est le roi, pas Merlin. 

3. Les Bretons ne dédaignent pas le roi. 

4. Il n'interroge pas Urfin. 

5. Il ne dédaigne jamais les Bretons. 

6. Il interroge le père. 

7. Le baron dédaigne les Bretons. 

8. Les barons interrogent Arthur. 

9. Le sang chaud coule. 


(ü) 


D. Vocabulaire 


Mander 
Jlnbracier 
C Desdaigner 
Mie 

<Pere, pere 
(Ber, baron 
Sanc, sans 
Chaut, chauz 
CoCer 


Interroger 

Embrasser 

Dédaigner 

Jamais 

Père 

Baron 

Sang 

Chaud 

Couler 
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LEÇON 3 - MerCin 


E. Grammaire 


(iii) 


♦ La première conjugaison est celle des verbes en -er et en -ier. 


Mander 

(Interroger) 

Je 

mand 

Eu 

mandes 

IC 

mande 

Ms 

mandons 

Vos 

mandez 

IC 

mandent 


Jlnôracier (Embrasser) 
Je anôrace 
Eu anôraces 
IC an 6race 
Ms an6racions 
Vos anCraciez 
I[an6racent 


♦ Non est utilisé lorsque la phrase requiert un élément tonique à la place d’un 
verbe. 

‘Est Ci rois, non pas 'MerCin. 


♦ Non peut être renforcé par mie ou pas. 

♦ Ne est pleinement négatif. Il se suffit à lui-même pour exprimer la négation, 
contrairement au français moderne, où il est accompagné de pas. 

♦ Ne peut être accompagné de mots sans valeur négative en ancien français, 
comme nuC, aucun, mie, gote, rien, nient. 


♦ La deuxième déclinaison au cas régime s’écrit : 


(Pere (père) 

Singulier 

Pluriel 

Cas régime 

Ce pere 

Ces peres 


Récapitulatif de la deuxième déclinaison : 


(Pere (père) 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

Ci pere 

Ci pere 

Cas régime 

Ce pere 

Ces peres 


♦ La troisième déclinaison au cas sujet s’écrit : 


<Ber( baron) 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

Ciôer 

Ci 6aron 


♦ Le cas sujet indique que le nom ou l’adjectif est sujet, épithète ou attribut du 
sujet. 
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LEÇON 3 - ‘MerCin 


(iv) 
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LEÇON 4 - (En Caforest 


A. Texte d’application 

1. Jehan fenist [e roman. 

2. Je revertis en Jlrtu. 

3. Li 6aron reCenquisent JLrtu. 

4. Liforez est petiz. 

5. Li chevaus randïst en Caforest. 

6. lins sers est eC chasteC. 

7. If revertist en un sef. 

8. ÇuiCCaume est dedanz uneforest. 

9. JLrtus est en un chasteC. 

10. ÇuiCCaume reCenquist Ces 6arons. 

11. du revertis en un 6aron. 


(i) 


B. Prononciation 

1 . 3 £ân fanist la roman 

2 . 33 rsvErtis £n artu 

3. li baron r£l£nkis£nt artu 

4. li for£dz £st p£tidz 

5. li Jevaus rândist £n la for£st 

6. uns s£rs £st £l Jastel 

7. il r£V£rtist £n un s£rf 

8. guijaum £st dedândz una far£st 

9. artus £st £n un Jastel 

10. guijaum r£l£nkist Ies barons 

11. tu r£V£rtis £n un baron 


- 17- 




LEÇON 4 -Fn Caforest 


C. Traduction 

1. Jean finit le roman. 

2. Moi, je me transforme en Arthur. 

3. Le baron trahit Arthur. 

4. La forêt est petite. 

5. Le cheval galope dans la forêt. 

6. Un serf est dans le château. 

7. Lui, il se transforme en serf. 

8. Guillaume est dans une forêt. 

9. Arthur est en un château. 

10. Guillaume trahit les barons. 

11. Toi, tu te transformes en un baron. 


(ü) 


D. Vocabulaire 


(Romans, roman 
Revertir 
ReCenquir 
(Forez, for est 
Cfievaus, cfevaC 
Randïr 
Sers, serf 
Vus, un 


Roman 

Se transformer 

Trahir 

Forêt 

Cheval 

Galoper 

Serf 

Un 
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LEÇON 4 - (En Caforest 


(iii) 

E. Grammaire 

♦ La deuxième conjugaison est celle des verbes en —ir. 

( Fenir{ Finir) 

Je fenis 
Tu fenis 
I[ fenist 
Nos fenissons 
Vos fenissez 
I[ fenisssent 

♦ La déclinaison des noms entraîne parfois la mutation de l’orthographe ou de la 
prononciation des noms. 

♦ La consonne finale du nom peut se combiner avec le — s de la déclinaison : 

(Petit, petiz (petit) 

Loing, [oinz (loin) 

TiCyfiz (fils) 

Torest, forez (forêt) 

♦ La consonne finale peut s’effacer devant le —s de la déclinaison : 

Serf, sers (serf) 

♦ Le devant le —s de la déclinaison peut être vocalisé : 

ChevaC, cfievaus (cheval) 

♦ L’article indéfini uns se décline comme suit : 


'Uns (un) 

Masculin 

féminin 

Cas sujet 

Vns 

une 

Cas régime 

Vn 

une 


♦ La troisième déclinaison au cas régime s’écrit : 


(Ber( baron) 

Singulier 

Pluriel 

Cas régime 

Ce 6aron 

Ces 6arons 
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LEÇON 4 - (En Caforest 


♦ Récapitulatif de la troisième déclinaison : 


(iv) 


(Ber (baron) 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

Ci 6er 

Ci Caron 

Cas régime 

Ce 6aron 

Ces Carons 


♦ 


Le cas régime indique que le nom ou l’adjectif est un complément ou attribut de 
l’objet. 
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LEÇON 5 - L’oz 


A. Texte d’application 

1. Nos devons départir en ‘Escoce. 

2. ICdient : « Ca puceCe est 6eCe. » 

3. dristan toCt C’afuhCaiC. 

4. ÇuiCCaume a dons chevaus, treis cfasteC. 

5. L ’oz a cenz chevaliers et diz huit vinz soudaoiianz. 

6. ‘Est Ci seconz chevaliers. 

7. ‘Tristan est doCenz, dseut est dolente. 

8. L ’oz a treis soudoiianz doCenz. 

9. jArtus achasie Tes sangCers. 

10. dristan parame Ca 6eCe dseut. 


(i) 


B. Prononciation 

12. nos davôns d£partir £n £slos 

1 3. il di£nt la pus£l £st b£l 

14. tristân toit lafublaj 

1 5. guijom a dous Javaus, tr£is Jastel 

1 6. lodz a c£ndz /avatars £t didz uit vindz soudoijândz 

17. £st li sacôndz J"avali£rs 

1 8. tristân £st dokndz, is£ut £st doknte 

19. lodz a tr£is soudoijândz dokndz 

20. artus ajasi£ ks sângkrs 

21. tristân param£ la b£l is£ut 
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LEÇON 5 - L’oz 


C. Traduction 

1. Nous devons partir en Ecosse. 

2. Ils disent : « La jeune fille est belle ». 

3. Tristan ôte le manteau. 

4. Guillaume a deux chevaux, trois châteaux. 

5. L'armée a cent chevaliers et trois cent soixante soldats. 

6. Il est le second chevalier. 

7. Tristan est souffrant, Yseult est souffrante. 

8. L'armée a trois soldats souffrants. 

9. Arthur chasse les sangliers. 

10. Tristan aime passionnément la belle Yseult. 


(ü) 


D. Vocabulaire 


(Devoir 

Devoir 

(Départir 

Partir 

(Dire 

Dire 

(PuceCe 

Jeune fille 

‘ToCir 

Ôter 

j4fu6Caus, afuôfaiC 

Manteau 

(Doi, cCous 

Deux 

drei, treis 

Trois 

Soudoiianz, 

soucfoiiant 

Soldat 

Seconz, secont 

Second 

( DoCenz, doCent 

Souffrant 

JLcfasier 

Chasser 

SangCers, sa ng fer 

Sanglier 

(paramer 

Aimer passionnément 
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LEÇON 5 - L’oz 


(iii) 

E. Grammaire 

♦ La troisième conjugaison est celle de certains verbes en -ir, et des verbes en - 
oir, -re. 


DoCir (Ôter) 

Devoir { Devoir) 

Dire (Dire) 

Je 

toC 

Je 

doi 

Je 

di 

‘Tu 

toCs 

Du 

dois 

Du 

dis 

IC 

toCt 

IC 

doit 

IC 

dit 

Nos 

toCons 

Nos 

devons 

Nos 

dions 

Vos 

toCez 

Vos 

devez 

Vos 

dites 

IC 

toCent 

IC 

doivent 

IC 

dient 


♦ La déclinaison des cardinaux déclinables est indiquée ci-dessous. Les autres 
cardinaux ne se déclinent pas. 


Doi (deux) 

Masculin 

Léminin 

Cas sujet 

doi, dui 

dous, deus 

Cas régime 

dous, deus 


Drei (trois) 

Masculin 

Léminin 

Cas sujet 

trei, troi 

treis, trois 

Cas régime 

treis, trois 


Vint (vingt) 

Masculin 

Léminin 

Cas sujet 

vint 

vinz 

Cas régime 

vinz 


Cent (cent) 

Masculin 

Léminin 

Cas sujet 

cent 

cenz 

Cas régime 

cenz 


♦ On écrit et on prononce les nombres suivants comme suit : 


70: 

septante 

80: 

octante 

90: 

nonante 


♦ Le système de numération utilisé est la numération par vingt : 


120 : 

sis vinz 

140: 

set vinz 

300: 

quinz vinz 

360: 

diz huit vinz 
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LEÇON 5 - L’oz 


(iv) 

♦ Les ordinaux possèdent plusieurs formes : 

1er prin, prime, premier 

2nd secont, seconde, deusime 

3e tierz, tierce, troisime 

4e quart, quatrime 

5e quint, cinquime 

6e siste, sisme, sisime 

7e sedme, setime 

8e oitme, Cuitime 

9e nuefme, nuefime 

10e dime, dizime 

20e vintime 

100e centime 


♦ La déclinaison de la première classe des adjectifs qualificatifs correspond aux 
premières déclinaisons des noms masculins et féminins : 


<DoCent 

(souffrant) 

Masculin 

singulier 

Masculin 

pluriel 

féminin 

singulier 

féminin 

pluriel 

Neutre 

Cas sujet 

doCenz 

doCent 

doCente 

do fentes 

doCent 

Cas régime 

doCent 

doCenz 


♦ La première classe des adjectifs comprend les adjectifs qualificatifs qui ne se 
trouvent pas dans les deuxièmes et troisièmes classes. 
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LEÇON 6 - Leçon 6 


(i) 


A. Texte d’applicatioin 

1. Li chevaliers sa vie me donne. 

2. Lait te donne pour enfans nourrir. 

3. (Breôis gentiz fui donne [ait. 

4. Saint ‘Thomas se requeiCCe. 

5. Hé ! Sire, et gardez ne Ci celez icest. 

6. ÇuiCCaume, dors tu ? 

7. iMescreez me vos ? Vois m ’en. 

8. J ’acointe plus franc de ti. 

9. ‘En Horhumherland puet on retorner. 

10. Li chevaliers en a pitié. 

11. Jelacointe. 


B. Prononciation 

22. li Javali£rs sa vi£ ma cbn 

23. lait ta cbn paur £nfâns naurir 

24. brabis gsntidz lui dan lait 

25. saint tamas sa rakusij 

26. £ sir £t gard£dz n£ li c£l£dz is£st 

27. guijaum dars tu 

28. m£scr££dz m£ vas vaas msn 

29. sacasnt plus frânk d£ ti 

30. £n norumb£rlând pu£t an ratarn£r 

31. li Javalisrs £n a pitié 

32. 3 £l ac3£nt 
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LEÇON 6 - Leçon 6 


(ü) 


C. Traduction 

1. Le chevalier me confie sa vie. 

2. Je te donne du lait pour nourrir l'enfant. 

3. La brebis gentille lui donne du lait. 

4. Saint Thomas se recueille. 

5. Hé ! Seigneur, veillez à ne pas lui cacher cela. 

6. Guillaume, dors-tu ? 

7. Doutez-vous de moi ? Je m'en vais. 

8. Je connais plus noble que toi. 

9. On peut retourner en Norhumberland. 

10. Le chevalier a pitié de lui. 

11. Je le connais. 


D. Vocabulaire 

Lnfans, enfan 
(RequeiCCer 
Icest 
'Mescreer 
Llcointer 
(pooir 
(Rgtorner 


Enfant 

Recueillir 

Cela 

Douter 

Connaître 

Pouvoir 

Retourner 
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LEÇON 6 - Leçon 6 


(iii) 


E. Grammaire 


♦ Le pronom personnel à la première personne se décline comme suit (la forme 
forte est soulignée) : 


je (je) 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

je,ge,jo 

nos 

Cas régime 

me, mei, moi 


♦ Le pronom personnel à la deuxième personne se décline comme suit (la forme 
forte est soulignée) : 


tu (tu) 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

tu 

vos 

Cas régime 

te, tel, toi 


♦ Le pronom personnel à la troisième personne se décline comme suit (la forme 
forte est soulignée) : 


iC (il) 

Masculin 

singulier 

Masculin 

pluriel 

Léminin 

singulier 

Léminin 

pluriel 

Neutre 

Cas sujet 

iC, iC 

d, i 

eCe 

eCes 

iC 

Cas régime 
direct 

Ce, Co, Cui 

Ces, eCs, eus 

Ca, Ci 

Ces, des 

Ce, Co, Cou, Cu 

Cas régime 
indirect 

Ci, Cui 

Cor, Cour, 

Ceur, eCs± LH 

Ci 

Cor, Cour, 

Ceur, des 


♦ Le pronom personnel à la troisième personne réfléchie se décline comme suit 
(forme forte soulignée) : 


se (se) 

Singulier 

Pluriel 

Cas sujet 

se, sei, soi 

Cas régime 


♦ Le pluriel de majesté est parfois utilisé, mais rarement en ancien français. 

♦ L’ancien français, comme le français moderne, utilise le tutoiement et le 
voussoiement. 

Hé ! Sire, et gardez ne Ci ceCez icest. 

ÇuiCCaume, dors tu ? 

♦ La forme impersonnelle est fréquemment utilisée pour les moments de la 
journée : 

JLins qu’iCajornast. 
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LEÇON 6 - Leçon 6 


♦ Le pronom personnel régime peut être placé avant le verbe : 

(Brebis ûui donne [ait. 

♦ Le pronom personnel régime peut être placé après le verbe : 

‘JVtescreez me vos ? 

♦ Les formes fortes des pronoms personnels sont employés derrière une 
préposition : 

J’aconitepCusfranc de ti. 

♦ On est à l’origine le cas sujet du nom ome (homme) : 

( En Lscoce puet on retorner. 

♦ (En se substitue à une locution a [i, a [ui, de [ui : 

Li cFevatiers en a pitié. 

♦ Les pronoms atones s’élident devant une voyelle : 

Vois m ’en. 

♦ Les pronoms le et les peuvent se combiner avec les mots monosyllabiques les 
précédant : 


je [e 

ge[ je[ jeu, jou 

tu [e 

te[ 

ne [e 

ne[ nu[ no, nou, nu 

se [e 

se[ 

si [e 

si[ 

que [e 

que[ 

qui [e 

qui[ 

je [es 

jes 

ne [es 

nés 

se [es 

ses 

si [es 

sis 

que [es 

ques 

qui [es 

quis, ques 
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LEÇON 6 - Leçon 6 


(v) 

♦ La déclinaison de la deuxième classe des adjectifs qualificatifs est caractérisée 
par l’absence de — e au féminin, et l’identité des cas régimes masculin et 
féminin : 


gentiC 

(gentil) 

Masculin 

singulier 

Masculin 

pluriel 

féminin 

singulier 

féminin 

pluriel 

Neutre 

Cas sujet 

gentiz 

gentif 

gentiz, 
gentif 

gentiz 

gentif 

Cas régime 

gentif 

gentiz 

gentif 


♦ La deuxième classe des adjectifs qualificatifs comprend : 

- les adjectifs de suffixe —aC 

- les adjectifs de suffixe —if 

- les adjectifs de suffixe —fe t — t 


feaf 

féal 

cruef 

cruel 

vif 

vil 

grant 

grand 

pfesant 

plaisant 
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LEÇON 6 - Leçon 6 


(vi) 
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